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 « Ah ! Que le Christ vive vraiment en moi ! O 
douceur et puissance de l’Agneau, pénétrez donc 
mon cœur et que, dans mes rapports de zèle, on ne 
sente plus l’âpreté de la nature orgueilleuse et 
empressée, mais seulement la force de votre amour, 
ô JESUS, à qui rien ne résiste. » 
 

Conseils: 
 

 « Voyez Dieu dans vos maîtresses, dans le 
règlement et tâchez, par amour et imitation de JESUS, 
d’obéir courageusement et constamment. »  
 

 « Vivez dans l’action de grâce et prenez joyeusement les petits sacrifices de 
chaque jour. Il faut bien que les traits de JESUS crucifié se gravent en nous pour que 
nous lui soyons un peu semblables, afin de lui être unies dans le Ciel. » 
 
 

 « Dieu ne vous demandera pas d’arriver à un état où le bien vous deviendra 
comme naturel et où vous écarterez le mal sans effort, cela n’est pas de la terre. 
Même les saints, chez qui l’habitude facilite la vertu, ont à faire effort jusqu’à la mort 
pour coopérer à la grâce insatiable du Bon dieu qui dit toujours : “monte plus haut” 
et “sois parfait comme ton Père céleste est parfait”. Que ceci ne vous effraie pas, 
nous n’avons qu’à vivre au jour le jour, ne regardez donc pas l’effort que vous ferez 
demain ; aujourd’hui, aimez JESUS de tout votre cœur, de tout votre esprit, de toutes 
vos forces ; dites oui aux sollicitations de sa grâce. Il ne demande que pour donner 
en abondance et pour se donner lui-même ; mais il faut lui faire la place. 
 
 

 « Je vous ai cachée dans le CŒUR divin de JESUS pour qu’il vive dorénavant 
en vous et donne le mouvement à votre cœur. Ne doutez jamais de son amour infini, 
tout-puissant, créateur et sanctificateur, de son amour éternel et miséricordieux, de 
son amour fidèle. Fiez-vous à cet amour et il fera de grandes choses en vous à 
l’ombre de vos misères. » 
 

Prière : 
 
 « O JESUS, merci de me faire sentir ma misère et mon impuissance, merci de 
me montrer ce que vous voulez de moi : l’humilité sincère et profonde qui me 
tiendra au-dessous de mes sœurs, qui me rendra la servante des âmes. O JESUS 
Agneau, divin Agneau, donnez-moi de reproduire en moi ce trait de votre 
ressemblance. Que je demeure près de vous, avec vous sans cesse le long du jour. Si 
je commande, si je reprends, que ce soit dans votre charité toujours. Vivez en moi, 
mon Maître adoré, que j’avance dans ce degré d’humilité qui me fera trouver doux 
toute peine, tout travail, tout insuccès, parce que je ne voudrai en tout que votre 
bon plaisir. Que je vous reste unie, ô JESUS, afin de vous laisser absorber ma vie 
propre, mon activité, mon impatience, mon jugement propre et que ma vie soit 
vraiment cachée en Dieu avec le Christ ! » 
 
 
 

 


